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[Texte]
Mr. Stevens: So you are saying that your understanding 

of the question of privilege is not one of a personal nature; 
it is a question of the privileges of the House of Commons 
as such.

Mr. Reid: Yes. That is the nature of privilege. As a 
Member of Parliament I have no privilege; but members of 
Parliament collectively, the House of Commons, have 
privilege.

Mr. Stevens: Thank you, Mr. Chairman.

The Chairman: Mr. McKenzie.
Mr. McKenzie: Mr. Chairman, could we clear up this 

point Mr. Robinson has raised about whether or not a writ 
has been issued. Mr. Reid says he did not know. Have you 
instructed you lawyer to act in whatever way he feels fit in 
this case?
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Mr. Reid: I have given him instructions to proceed and I 

have signed the necessary documents to give him what I 
believe is the retainer, which gives him the power of 
attorney to act on my behalf in this case. He has indicated 
to me that he is proceeding along the case in his good 
judgement.

Mr. McKenzie: He has not notified you whether or not 
he had a writ issued.

Mr. Reid: No, I have not spoken to him since the conclu­
sion of the hearings in August.

Mr. McKenzie: It seems strange that a lawyer would 
issue a writ or not issue a writ and not keep his client 
informed as to ...

Mr. Reid: I have a very good lawyer. I have great confi­
dence in him.

Mr. Stevens: You must.
Mr. Beatty: I jsut have one question with regard to this. 

Mr. Reid, you mentioned the letter that was sent to The 
Gazette by your lawyer. We have a copy of one which was 
sent to them dated July 30, 1975.

Mr. Reid: I believe Mr. Laishley tabled that or I did on 
his behalf.

Mr. Beatty: I am just wondering whether there was a 
subsequent letter that was sent, because you mentioned 
that it said “without prejudice” on the top, and it does not 
say that on this one.

Mr. Reid: Oh, well then I apologize. I was speaking 
facetiously.

Mr. Beatty: This is the only letter ...

Mr. Reid: As far as I am aware, yes.
Mr. Beatty: There was one other thing. I just wonder 

whether we could return to it for a second. Mr. Reid, you 
indicated that you had had discussions with officials in the 
Department of Finance and you said that at that time you 
did not discuss with them or make any representations 
with regard to the excise tax on boats and motors. I am 
just wondering when those discussions were held? Can 
you give us a time frame?

[Interprétation]
M. Stevens: Si je comprends bien, vous dites que la 

question de privilège n’est pas personnelle; la question de 
privilège touche la Chambre des communes.

M. Reid: Oui. C’est la nature même du privilège. En tant 
que membre du Parlement, je n’ai pas de privilèges, mais 
les membres du Parlement collectivement en ont.

M. Stevens: Je vous remercie, monsieur le président.
Le président: Monsieur McKenzie.
M. McKenzie: Monsieur le président, pourrions-nous 

préciser cette question qu’a soulevée M. Robinson à savoir 
si un bref a été ou non émis. M. Reid a dit qu’il ne le savait 
pas. Avez-vous demandé à votre avocat d’agir de la façon 
qu’il juge la plus conforme dans cette cause?

M. Reid: Je lui ai donné le mot lui indiquant d’y aller et 
j’ai signé les documents nécessaires afin de lui donner ce 
qui est je crois le droit de rétention, c’est-à-dire qu’il 
détient le pouvoir d’un avoué et qu’il agit en mon nom dans 
cette cause. Il m’a fait savoir qu’il agirait, dans la cause, 
suivant son bon jugement.

M. McKenzie: Il ne vous a pas fait savoir si, oui ou non, 
il avait envoyé un bref.

M. Reid: Non, je ne lui ai pas parlé depuis que les 
audiences se sont terminées en août.

M. McKenzie: Il semble étrange qu’un avocat décide 
d’envoyer un bref ou de ne pas en envoyer et qu’il ne juge 
pas bon d’aviser son client que ...

M. Reid: J’ai un très bon avocat. Je lui fait entièrement 
confiance.

M. Stevens: Il le faut.

M. Beatty: Une question à cet égard. Monsieur Reid, 
vous avez parlé de la lettre que votre avocat a envoyée au 
journal la Gazette. Nous avons ici une copie d’une lettre du 
30 juillet 1975 qu’on a envoyée au journal.

M. Reid: Je crois que M. Laishley a déposé cette lettre, 
ou c’est moi qui l’a fait en son nom.

M. Beatty: Je me demande si l’on a envoyé une autre 
lettre, car vous avez dit que cette lettre portait la mention 
«sans préjudice» au haut et celle-ci n’en porte aucune.

M. Reid: Eh bien, excusez-moi, je badinais.

M. Beatty: C’est la seule lettre ...
M. Reid: Que je sache, oui.

M. Beatty: Autre chose ou plutôt une chose sur laquelle 
j’aimerais que nous revenions un petit instant. Monsieur 
Reid, vous avez dit que vous aviez eu des discussions avec 
des fonctionnaires du ministère des Finances, mais que 
vous n’avez pas parlé de la taxe d’accise sur les bateaux et 
sur les moteurs hors-bord et que vous n’avez pas fait de 
représentations auprès d’eux à ce sujet. Je me demande à 
quel moment se sont tenues ces discussions? Pouvez-vous 
nous donner une idée du moment?


